
Mère Cornélia Connelly 
(1809-1879) 

[4] 
Américaine, mariée, mère de famille. 

Fondatrice des Sœurs du Holy Child JESUS 
 

 
Extraits de sa biographie 

  « JESUS a travaillé dur dans l’obscurité 
d’une vie monotone : elle travaillera de toute son 
intelligence et de toutes ses forces à ce que Dieu lui 
donne à faire. Et, si elle peut, elle choisit le labeur le 
plus humble, le plus pareil à celui de Nazareth… Servir, 
faire le ménage, mais cela a été la principale 
occupation de la Sainte Vierge Mère de Dieu, et JESUS 
l’y aida. Cornélia entend bien ne pas renoncer à ce 
privilège. 
 Elle ne renonça pas davantage à celui de 
mener une vie cachée et monotone. C’est l’humilité 
de l’Enfant JESUS qui s’épanouit en elle et lui révèle la 
pure louange de Dieu qu’exhale le train-train journalier 
d’une vie de petit villageois dans un petit village. 
     On est frappé, dans l’Evangile, de l’humble manière 
d’aimer les hommes qu’eut Celui qui disait : “Vous 
M’appelez Seigneur et Maître et vous avez raison.”  
 Il attend pour aller vers eux que Son Père le Lui dise et que Jean ait été jeté en 
prison, Il est à la disposition de tout le monde. Il répond aux Pharisiens aussi bien qu’à 
Ses disciples, accepte avec la même mansuétude le manque d’égards de Simon et 
l’hommage de Madeleine, et avec Ses ennemis qui cherchent à Le prendre au 
piège, comme avec Ses Apôtres, Il est infiniment patient. Pour Lui, le sabbat n’est 
pas un jour de repos, et si Nicodème vient de nuit, de nuit JESUS le recevra. Cornélia 
a compris l’enseignement de son Maître, et c’est bien comme cela qu’elle a aimé 
ses enfants. Supérieure “pour nous rendre toutes heureuses et se réserver ce qu’il y 
avait de plus dur et de plus humble”, elle reste à la disposition de toutes, 
inlassablement. On pouvait la déranger trente-six fois dans la matinée, “la patience 
et l’attention qu’elle vous témoignait étaient telles qu’on aurait pu croire qu’elle 
n’avait rien d’autre à faire qu’à s’occuper de vous”, déclare une religieuse qui plus 
d’une fois s’est trouvée être la trente-sixième ! » 
 

 « Elle possède l’humilité, fille de lumière, celle qui est la vérité et qui donne la paix. 
Mais il est une autre humilité, épanouissement de l’amour, et celle-là a soif d’humiliations. 
“Voilà que j’ai désiré d’un grand désir manger cette Pâque avec vous”, disait JESUS, 
et Cornélia avait senti grandir en elle ce même désir d’aimer jusqu’à la fin. Elle avait 
modelé sa vie sur celle de son Maître, choisissant comme Lui l’obscurité de 
Nazareth, en sachant bien que le Père, quand Il le voudrait, saurait la conduire à 
l’ignominie du Calvaire. C’était un même amour qui avait inspiré au divin Modèle 
l’acceptation de la vie cachée et celle de la Passion, et la première dans doute 
avait préparé à la seconde l’âme humaine de JESUS ; Il en fut de même pour Cornélia. »  
 

 « Son imitation de JESUS est toujours simple, très directe. JESUS a été soumis, 
elle sera soumise, et cela absolument. » 
 

 


